
 

 

 

       Cher Père Noël, cher moi en fait, 

Depuis le temps que je lis les lettres des enfants du monde entier et de 
certains parents rêveurs, j’ai eu envie de me prêter à l’exercice, sait-on jamais, 
cela pourrait fonctionner après tout… et puis moi au moins, je connais 
l’adresse exacte !  

Ce soir, je suis fatigué, quand je me regarde dans le miroir, je vois une sorte 
d’Ubu avec mon gros ventre… 

Je rêve de vacances lointaines, ensoleillées, dépaysantes au lieu de cette neige 
perpétuelle, du froid, et de l’effervescence des lutins entretenue par la Mère 
Noël… nager au milieu de poissons colorés, faire du kayak encerclé de 
dauphins, me prélasser dans une chaise longue en écoutant les vagues, siroter 
des noix de coco, bref me RE-PO- SER !  

Pour se faire, cher Père Noël, cher moi, je demande donc une tenue complète 
vu que je n’ai aucun de ces accessoires dans ma garde-robe, maillot de bain, 
paire de claquettes, lunettes de soleil, bob… si possible pas de couleur rouge !  

Pour ce qui est du déplacement, je vais modifier ma tournée et les rennes me 
déposeront sur une plage, ils connaissent la route par cœur, ils sauront rentrer 
seuls… 

Par contre, comme je m’ennuierai vite de la Mère Noël, envisager un billet 
d’avion pour qu’elle aussi profite d’un repos bien mérité. 

Les rennes ne seraient pas heureux dans le sable, j’aimerais pour eux de 
beaux harnais tout neufs et du lichen à foison, une fois rentrés à bon port. 

Ma foi, pas si facile d’écrire une telle lettre, j’arrête de ressasser  mes envies 
d’évasion, on verra bien si la magie de Noël existe ??? 

                                                                                                      



A moi ! 

 

          Parmi toutes les revues que j’ai eu le temps de feuilleter en attendant que mon barbier ne 

me prenne en mains, j’ai découvert de nombreux articles sur le bien-fondé à savoir s’occuper de 

soi.  « Prendre soin de soi, un impératif pour vivre heureux »…  

Cela m’a alors éclairé sur ma vie au service des autres et j’ai immédiatement décidé de 

réconcilier mon « moi » et mon « soi ». 

D’où ce courrier que je nous écris car, c’est décidé, je vais m’éveiller à moi-même et prendre 

soin de mon ego. 

 

          Donc, cher moi, Père Noël, pourrais-tu m’accorder quelques faveurs en cette époque de 

fêtes ? Par exemple : 

- Je souhaiterais un kayak neuf pour aller admirer les aurores boréales à mon rythme car 

tu sais à quelle vitesse nos neuf rennes se déplacent, tellement pressés de rendre les 

enfants heureux en déposant leurs cadeaux ; 

- Malgré un certain embonpoint que j’ai du mal à réguler mais qui sied tellement bien à ma 

tâche, j’aimerais quelques sachets de sugus, mes bonbons préférés, mon pêché mignon. Il 

est bien entendu inutile d’en parler à notre mère… ; 

- Et puis, si ma vie n’avait pas été celle qu’elle est, suivant la trace de mon père, de mon 

grand-père et en fait, de tous mes aïeux, j’aurais aimé devenir agriculteur… Je vais donc 

cultiver un petit lopin de terre mais, n’ayant que peu de temps, il faut que je sois efficace. 

Pourrais-tu m’offrir un rotavator, outil qui me fera gagner du temps lors du labourage ? Il 

y en a même d’excellents d’occasion chez Howards et Cie. 

Tu vois, rien de bien extraordinaire, je me contente de peu. 

 

          Je nous remercie d’avance de l’attention que je porterai à cette lettre et nous souhaite un 

excellent Noël. 

             Le Père Noël, c’est moi ! 

 



 

Cher Père Noël, 

Depuis que j’ai quitté ce monde, je rêve de retourner sur terre, voir ce qu’il est 

devenu, et surtout ma chère ville de Toulouse 

 

J’arriverais incognito  

À la gare Matabiau ; 

Pour d’un bon pas me diriger                        

Vers les Amidonniers 

Effleurant les Minimes 

Souvenirs d’enfance ultimes                    

Avant d’aborder ma Garonne 

Rencontrer la Dame à la Licorne 

Aux Abattoirs pour quelques mois 

Presque en face de « chez moi »  

Eviter St Sernin et son carillon 

Qui égrena mes chansons 

Lors de mon enterrement 

Curieux j’irai observer longuement              

Ma statue installée au Capitole 

Etais je si petit, quelle faribole ! 

Puis le cœur plein de ma ville rose 

Je regagnerai mon éternel morose… 

 

Crois-tu, Père Noël avoir se pouvoir de me ressusciter pour quelques 

instants ???  

Bien à toi 

                                                                                                             Claude Nougaro 



 

Très cher père Noël 
J’ai senti le choc 
Un souffle d’hiver 
Un air de cannelle 
Très cher père Noel 
Je t’écris ce soir 
A l’encre dorée 
Sur papier de soie 
 
Fête fête fête 
Là ce s’ra la joie 
Ce sera pas Pâque 
Ce s’ra bienNoël 
Seront ce les cadeaux 
Ok, je dis « oui » 
J’aurai c’que je veux 
 
La fête, mais surtout 

 

Dame à la licorne  
Ou dame à l’hermine 
C’est pas du Ronsard 
C’est l’enfance de l’art 
Griffon ou chimère 
Au détour d’une page 
Mon nouveau bestiaire 
Ici Nougarêve 
 
Des costumes d’époque : 
Un chapelier fou 
L’lapin blanc d’Alice 
L’chat de Chesterfield  
Mais aussi une boite 
De verre « Mange-moi » 
Et sans crier gare 
Qu’je devienne géant 
Façon Gulliver 

 

 

 

 
 

D’après Nougayork, Paroles de Claude NOUGARO et musique de Philippe SAISSE 

© LES EDITIONS DU CHIFFRE NEUF, SEN SAISSE TIONAL MUSIC – 1987 

Claude Nougaro chante Nougayork: Archives Ina, 1989 https://youtu.be/Z1-t9apAm4E  

https://youtu.be/Z1-t9apAm4E


Cher Père Noël, 

 

Depuis des siècles, me voilà immortalisée comme la malheureuse princesse qui, pour 

fuir son père, vit au fond de la forêt affublée d’une peau d’âne et dont la disposition 

à faire de la pâtisserie, la sauvera d’une vie vouée au célibat…quel cliché ! 

Certes, je dois admettre que j’ai un certain penchant pour les douceurs et que ce 

passe-temps occupe bien ma solitude. Mon dessert favori est le Baba au rhum, c’est 

d’ailleurs moi et non les Polonais, qui l’ai inventé trouvant mon gâteau trop sec, je 

l’ai imbibé généreusement de l’alcool dont je disposais …  

Je réussis bien également les Financiers, que je fais quand j’ai trop de blancs d’œuf, 

et que je m’amuse à mettre dans des moules ronds pour leur donner la forme de 

pièces d’or. 

Mais mon gâteau préféré reste la Madeleine, qui enchanta les convives du roi de 

Pologne, par sa légèreté et sa forme en coquille, facile et rapide à faire ; Proust ne 

s’y est pas trompé, il l’adore !!! 

Bref, à force de faire des gâteaux pour tromper l’ennui, j’ai quelque peu grossi 

aussi je pense qu’un miroir me serait bien utile pour me forcer à voir la réalité !  

Et aussi des tenues plus pratiques que ces robes certes magnifiques, mais pas du 

tout adaptées à ma vie des bois, trop 

imposantes pour ma modeste chaumière… 

Enfin, si ce n’est pas trop demander, 

pourrais-tu ne plus offrir aux enfants le 

livre de ma malheureuse existence, 

m’enfermant à jamais dans un rôle que je 

rejette, moi qui aurais tant voulu 

parcourir le monde si le destin n’en n’avait décidé autrement! 

Promis, je te prépare un assortiment de gâteaux que je laisserai, avec un petit 

cordial, devant la cheminée. 

Bien à toi,                            

                                                              Peau d’Ane 
 



S.I.P : Syndicat International des Princesses 

 

Père Noël, 

Cette missive concerne aussi et surtout  la Mère Noël qui sera certainement plus à même d’en comprendre 

la teneur que toi. 

Nous, princesses, représentantes de toutes les princesses affiliées au S.I.P, modèles des petites filles modèles 

depuis des siècles, disons « ASSEZ ! ». Assez de ces belles robes  dont on nous affuble, assez de coiffures de 

mode, assez des chaussures de décor, assez de ces parents qui nous couvent et surtout, assez de ces princes 

qui nous prennent pour des potiches !! 

Nous, princesses: 

- Nous voulons devenir de vraies héroïnes, ne pas être simplement celles que le Prince charmant 

épouse et qui auront de nombreux enfants. Nous voulons avoir un destin, ressembler à Salaambô, 

héroïne tragique de Gustave Flaubert 

- Nous voulons avoir un vrai travail, ne pas nous contenter de filer la quenouille ou faire le ménage ! 

Pour certaines d’entre nous, devenir danseuses étoiles serait l’idéal, à l’instar de la belle Anna 

Pavlova, la « danseuse absolue » qui s’est produite dans tous les opéras du monde ; 

- Nous voulons voyager où bon nous semble ; quitter les forêts où on nous perd, les châteaux où on 

nous enferme…. Et surtout les cabanes où on nous fait préparer un gâteau dans lequel on glissera 

notre bague… Non ! pour voyager, nous préparerons nos propres gâteaux tels ceux qu’évoque Mme 

de Sévigné lors de ses trajets Paris-Brest ; 

Ceci ne nous semble pas trop demander… nous voulons vivre « la vraie vie ». 

Alors, Mère Noël, Père Noël, faites un effort. Demandez à nos auteur(e)s de prendre nos envies en 

considération. 

Merci d’avance de bien vouloir être nos intermédiaires. 

                                      Au nom du S.I.P Cendrillon, Blanche Neige, Peau d’Âne et Belle au Bois Dormant 

                                                                               



 

                                  
 
Cher Père Noël, 
 
A force de passer mes nuits à regarder le ciel et les étoiles, de rêver devant la pleine 
lune d’un jaune vif, d’admirer l’indigo d’un arc en ciel, le dégradé rouge orange de la 
planète Mars, le bleu du ciel un jour parfait, le vert teinté de violet des aurores 
boréales, j’ai pensé que j’aimerais bien te demander un télescope. Mais un bon, s’il te 
plaît, pas ce genre de boîte de « l’apprenti astronome » où on joue juste à singer les 
vrais astronomes… 
 
Moi je connais déjà beaucoup de choses sur le système solaire, le nom des planètes, 
leurs particularités, ce monde inconnu me passionne et je sais que un jour, j’irai dans 
l’espace… en fusée, pourquoi pas, comme celle de Tintin. Je serai le premier français à 
marcher sur la Lune. 
Mais il y a un truc qui me chiffonne : mes parents m’ont dit d’écrire ma lettre au Père 
Noël, en ajoutant malencontreusement une phrase qui a depuis induit un sérieux 
doute sur ta réalité : « avant que les magasins soient pris d’assaut ». Si c’est toi qui 
fabriques tout ce que les enfants reçoivent, se peut -il que tu fasses tes achats dans les 
magasins ? J’ai du mal à imaginer le Père Noël avec des listes interminables, incognito 
dans une boutique… et comment rapportes-tu tout ce que tu as acheté pour ensuite le 
redistribuer ? ça n’est pas logique. 
De plus, il me paraît totalement improbable que des rennes volent, et encore moins 
que tu descendes dans les cheminées ? Et pourtant, chaque Noël, la collation que je 
t’ai préparée, disparait, et les cadeaux sont là, sous le sapin. C’est vraiment un 
mystère que je n’arrive pas à percer. Peut-être qu’un jour quand je volerai dans 
l’espace, je te croiserai sur ton traîneau ? 
Dans le doute, je te déposerai comme d’habitude quelques friandises pour toi et les 
rennes,  
 
Bonne tournée dans les airs, en attendant de te rejoindre là-haut quand je serai 
grand,     
                                                                                       
                                                                                      Thomas Pesquet 



 

Cher Père Noël, 

A toi qui va bientôt t’envoler dans les airs alors que moi, je viens de remettre pied à terre, 

 

De retour sur la Terre, mon premier message est pour toi ! 

Moi qui aies eu la chance d’accomplir ce dont nombre de femmes et d’hommes rêvent, je tenais tout d’abord à te 

remercier d’avoir exaucé tous mes vœux lorsque j’étais enfant. Rappelle-toi… quand j’étais petit, je t’avais demandé 

une mappemonde puis un costume de spationaute et enfin, devenu plus grand, une visite au-dessus de notre 

planète puis sur Mars en allant avec mes parents au Futuroscope sans oublier, bien sûr, une visite du Planétarium à 

la Cité des Sciences à Paris. Que de merveilleux souvenirs ! Que de matins de Noël enchantés avec tous ces cadeaux 

au pied du sapin. 

Alors, aujourd’hui, je rêve encore… Je rêve de voyages au plus près de Mercure, Vénus, Mars, Jupiter, Saturne, 

Uranus ou Neptune. Mais je serai raisonnable,  je ne te demanderai qu’à aller sur la Lune ! 
 

 
 

Là-bas, j’y découvrirai la Mer des Vapeurs, la Mer des Nuées, la Mer des Écumes et surtout la Mer des Pluies. Donne-

moi alors l’occasion qu’apparaisse un magnifique arc-en-ciel et que toutes ses couleurs illuminent mon séjour. 

Chacune d’elles sera lors un ravissement m’évoquant des souvenirs terrestres et me donnant de l’espérance: rouge, 

orange, jaune, vert, bleu, violet et même indigo si cela t’est possible. 

Avant de te quitter, je partage avec toi cette merveilleuse chanson qui sera à mes oreilles quand mon rêve se 

réalisera grâce à toi ! 

Au- delà de l’arc-en-ciel  

Dans le bleu  

Existe un pays merveilleux  

Où l’on est heureux 

Au- delà de l’arc-en-ciel  

Dans le bleu  

Les rêves que vous avez faits  

Deviennent réalité 

A mon étoile je demanderai  

De me transporter  

Dans ce pays sans pareil  

Où les soucis fondent au soleil  

Et là, loin au-dessus des cheminées  

Vous me trouverez 

Au- delà de l’arc-en-ciel  

Dans le bleu  

Volent des oiseaux merveilleux  

Alors pourquoi  

Pourquoi pas moi ?  

Thomas Pesquet 



Noël, Père Noël, 

On me connait à travers le monde sous le matricule 007. Je me permettrai 

aujourd’hui de te donner le matricule 001 car je sais, même si je dois le dire à 

regret, que tu es plus connu que moi. 

Et puis, je t’appelle 001 car il parait que c’est vers toi que l’on se tourne quand 

on souhaite que nos vœux soient exaucés.  Et, des vœux, j’en ai !! 

- Pourrais-je enfin avoir le droit de conduire une voiture plus confortable que 

l’Aston Martin DB5 ? Je me fais vieux et y entrer et en sortir devient de 

plus en plus difficile ; 

- Dévaler à toute vitesse une piste en bobsleigh, faire un rallye sur la glace, 

sauter à moto par-dessus un hélicoptère, s’échapper en équilibre par des 

corniches … tu sais, ça fatigue à la longue ! J’aimerais tellement revenir au 

golf, ce sport que j’adore. 

- Arrêtons aussi de me faire dire : « A Vodka Martini ! Shaken not stirred » 

(Un vodka Martini! Secoué pas remué). Je voudrais simplement du jus 

d’orange car mon foie ne supporte plus l’alcool et la cirrhose me guette ; 

- C’est pareil avec la cigarette ! Je n’ose penser au nombre que j’ai fumé… 

Mes poumons ne doivent pas être jolis, jolis à voir ! 

- Quelle image d’assassin a-t-on de moi qui suis toujours affublé d’un 

Walther PPK (Polizei Pistole Kriminal) ?  Ne pourrais-je sauver le monde 

d’une autre manière ? 

- Et puis, toujours impeccablement habillé, comme une gravure de mode… 

Laissez-moi trainer à la maison en kimono ! ça changerait ! 

- Mais le plus important c’est que je n’ai aucun camarade, aucun vrai ami ! 

Je dois me méfier de tout le monde ; ma vie n’est que solitude affective… 

Pourrais-tu apporter de la confiance dans mon existence ? 

- Sans oublier certaines de mes amantes qui tentent régulièrement de 

m’estropier, de me capturer ou de me tuer... Je voudrais un peu d’amour en 

ce bas monde ; est-ce trop demander ? 

 

Tu vois 001, ta tâche est immense mais je sais que tu es 

capable de la relever. 

 

Dès que tu es prêt, mets un courrier à Miss 

Moneypenny ; elle me le transmettra. 

Je penserai à toi qui auras bientôt beaucoup de travail. 

Moi, je retourne sauver le monde ! 
 

                                                           

                                                          Bond, James Bond 



Père Noël, 
 

     Je n’aurais jamais pensé à t’écrire cette missive si mon fils Walter ne m’y avait fait penser car il 

est un de tes plus grands supporters. 

     Avant de t’expliquer de quoi il retourne, je tiens à te rappeler qui je suis. En Suisse, je suis un 

héros et  tu trouveras de nombreuses statues à mon image, condamné à tirer avec une flèche dans une 

pomme située sur la tête de mon fils, le petit Walter qui m’a justement incité à t’écrire. 

Donc, comme tu peux maintenant le constater, je suis un fin archer. Et c’est à ce titre que je viens 

vers toi solliciter une faveur. 

     Mais je dois te dire qu’avant de t’écrire, j’ai contacté tous les autres archers mondialement 

connus : la Reine des Amazones, Diane chasseresse, Ulysse, Saint Sébastien et bien sûr Robin de 

Loxley plus connu sous le nom de Robin des Bois. 

Et tous, sans exception, soutiennent ma démarche et attendent avec impatience la réponse que tu 

voudras bien m’apporter. 
 

     Comme tu dois le savoir, en 2024, auront lieu les Jeux Olympiques à Paris. Et je souhaiterais, ainsi 

que mes compagnons, que le public sache enfin que le tir à l’arc fait partie des épreuves olympiques.  

Parce que c’est un peu fort quand même ! Notre discipline, qui a fait sa première apparition lors des 

Jeux olympiques d'été de 1900, a ensuite été absente du programme de 1924 à 1968, mais a 

heureusement été réintroduite à l'occasion des Jeux olympiques d'été de 1972 de Munich sans qu’elle 

ne disparaisse de nouveau jusqu’à ce jour.  

Et qui le sait ?? Voit-on ces épreuves à la télévision aux heures de grande écoute ? Les journalistes 

sportifs s’étendent-ils sur les archers, leurs compétences et leurs réussites ? Le public est-il capable 

de citer le nom d’un grand archer de son pays ? Que nenni ! Pourquoi une telle discrimination ? 

   

 

Tu vois Père Noël, il n’est pas question pour nous de faire 

la potte, sois en certain mais, comprends-nous… Ce n’est 

pas seulement histoire de gagner une channe ; il y a 

longtemps que nous n’avons plus rien à prouver. C’est 

juste pour la beauté du geste. 

Si ma demande te met sur le balan, tu peux venir 

découvrir notre sport avant de contacter le Comité 

International Olympique. Et alors là, je n’aurais qu’une 

chose à te dire « Mets tes cuissettes et viens me 

voir ! On passera ensemble quelques jours de vacances 

de patate » 

       Sur ce, cher Père Noël, merci de prendre ma requête en considération. Je m’y suis pris tôt afin 

que cela te laisse le temps de te retourner. 
 

     Quand tu passeras chez nous pour déposer son cadeau à notre petit Walter, je laisserai un cageot 

de belles pommes d’api ; je n’en ai pris qu’une pour ce que tu sais. 

                                                                                                                           Guillaume Tell 
 
… Guillaume Tell est un héros légendaire des mythes fondateurs de la Suisse. Son histoire est évoquée pour la première fois dans 
le livre blanc de Sarnen et dans le Tellenlied. D'après la légende, le bailli impérial de Schwyz et d'Uri — au service des Habsbourg, 
qui tentent de réaffirmer leur autorité sur la région —, Hermann Gessler, fait ériger un mât surmonté de son chapeau, exigeant que 
les habitants le saluent comme s'il était effectivement présent. Guillaume Tell passe devant le chapeau en l'ignorant. Gessler le 
condamne alors à tirer un carreau d'arbalète dans une pomme posée sur la tête de son fils (Walter). Par la suite, Tell tue Gessler 
d'un carreau d'arbalète en plein cœur alors qu'il passait dans le chemin creux situé entre Küssnacht et Immensee. 
… Expressions suisses : Les cuissettes couvrent les cuisses. Mettre ses cuissettes chez les Suisses, c’est enfiler son short de 
sport - Vacances de patate : Super vacances (d'octobre), Quelques jours de vacances (habituellement en octobre). Dans des 
temps anciens, elles permettaient à ceux qui travaillaient dans les vallées ou dans les villes de remonter dans leurs villages récolter 
les pommes de terre - Gagner une channe : Remporter une coupe, une compétition - Faire la potte : Faire la tête, être de mauvaise 
humeur - Être sur le balan : Hésiter 



 
Cher Père Noël, 

 

Non mais quelle blague, moi le plus connu des 
globe-trotters, me voilà dans un patio marocain à 
devoir t’écrire ! Oui, tu as bien lu, « devoir » car il 
s’agit d’un défi qu’on m’a lancé ! 
 
Que pourrais-je bien te demander ? j’ai tout eu 
dans la vie, un vrai jackpot, ce métier d’espion : les 
plus belles voitures, les hôtels les plus luxueux, les 
costumes des meilleurs tailleurs, les femmes les 
plus glamour, une technologie de pointe 
omniprésente dans ma vie, de l’anorak connecté au 
MI6 au yacht bardé de gadgets … 
 
Maintenant que me voilà à la retraite, je profite de 
la dolce vita, mais en y réfléchissant, je m’ennuie 
aussi un peu alors finalement, je sais ce que je 
pourrais te demander : 

 
- J’aimerais m’exercer à l’art de l’Origami donc, tout matériel (livre, papiers…) 

serait le bienvenu. 

- Comme je suis assez sédentaire désormais, un bonsaï me rappellerait mes 
voyages en Asie - j’adorais ce continent - ou mieux : un puzzle de bonsaï, 
histoire de m’occuper quelques heures. 

- Si je peux abuser, une couverture en mohair, comme celle de ma propriété de 
Skyfall, en provenance des moutons des Highlands, pour me tenir chaud ? 

- Et pour finir, un beau peignoir, épais, comme ceux que je trouvais dans les 
hôtels luxueux dont je profitais… 

 
Entre héros - qui est le plus connu des deux ? - on devrait se rencontrer un jour. 
Je t’invite à descendre boire un cocktail lors de ta tournée du 24, ça ne te fera 
pas de mal de faire une petite pause !  
 

                      Bien à toi,                         
 
 



 
Adieu cher Père Noël, 

 

Je pense que mon nom t’évoquera quelque chose, un héros 

de la Suisse, une histoire de pomme et de fils, de non-

respect du Bailli, etc… 

On trouve des statues me représentant un peu partout en 

Suisse, j’ai même un musée à mon nom à l’extrémité est du 

Lac des 4 cantons, dans la charmante bourgade de Bürglen, 

mais de l’avis général, il n’est pas passionnant et peu 

documenté sur le sujet principal de mon fait d’arme (sans 

jeu de mots). 

Mon idée, c’est de créer un Musée de l’Archerie ! 

Sport mal connu, certains te diront même que ce n’est pas un sport mais juste une activité de loisirs, 

ce qui est totalement faux quand on sait la maîtrise de soi que l’on doit avoir pour viser, la force pour 

bander ses muscles et armer son tir, bref je voudrais pouvoir expliquer tout ça et j’ai déjà pas mal 

d’idées et de matière.  

J’organiserais le musée sur des thèmes liés à l’archerie, une section me concernerait bien sûr mais 

surtout, je pourrais enfin exposer ma propre collection d’arbalètes et d’arcs (au nombre de septante et 

un), détailler l’évolution de l’arme, illustrer son usage par des films ou bandes dessinées connus, faire 

un parallèle avec Robin des Bois, autre héros indissociable de son arc, voire même organiser une 

section où les visiteurs pourraient s’essayer à viser eux-mêmes… 

Bref, il n’y a pas le feu au lac mais je ne suis plus tout jeune et même si mon fils peut reprendre le 

projet, j’aimerais bien le voir aboutir de mon vivant. 

Alors, me diras-tu, pourquoi je te raconte tout ça, à toi le Père Noël ? Eh bien pour que tu m’aides ! Il 

manque, dans ma collection d’arcs, celui utilisé par les peuplades mongoles, l’arc composite. Je n’ai 

jamais réussi à me rendre en Mongolie, mais je rêverais de posséder une telle arme… 

Alors, si toi qui arpentes la terre entière, tu es en mesure de m’offrir un tel cadeau, je te promets que 

tu seras le premier à qui j’enverrai un avis d’inauguration de mon musée et on se rincera le gosier 

ensemble ! 

Tout de bon pour Noël !                                                Guillaume Tell 
 

Septante : 70 - Adieu : bonjour ! - Il n’y a pas le feu au lac : pas d’urgence - Se rincer le gosier : boire un petit coup - Tout de bon : 

bonne chance 


